
JDE de Lorient, 25 août 1999, une personne, 
dont on apprendra plus tard qu’elle est 
pharmacienne, déambule parmi les stands et 
découvre que l’association des jeunes écologistes 
Chiche! propose aux congressistes d’acheter de 
la bière ou des friandises contenant du chanvre 
ainsi que des dépliants sur l’usage du cannabis. 
Horrifiée (par cette concurrence déloyale envers 
les produits de l’industrie pharmaceutique ?) elle 
avertit immédiatement les autorités. La suite est 
restée dans les mémoires militantes comme l’un 
des événements les plus stupéfiants des JDE. 
Alors que les forces de l’ordre débarquent pour 
saisir les produits prétendument délictueux, les 
congressistes se mettent en pétard ! La plénière 
en cours est immédiatement suspendue et les 
militants font bloc pour repousser - aux cris de 
« Un joint pour Jospin ! » - les policiers et le 
substitut du procureur qui les accompagne. Le 
lendemain, la presse locale parle d’une maladresse 
des pouvoirs publics mais ce n’est pas le point 
final de cette malheureuse affaire. Tenu pour 
responsable, le secrétaire national des Verts, Jean-
Luc Bennahmias entame, lui, de longues années 
de procédures judiciaires.

Les JDE, 30 ans que ça dure ! 
Les journées d’été ont lieu, cette année, pour la 31e fois. 
De 1986 à 2016, que peut-on retenir de cet événement 
trentenaire qui rythme la vie du mouvement écologiste ? 
Dès le départ, les Journées d’été (JDE) constituent un 
moment structurant pour la vie interne du parti Les 
Verts (puis d’Europe Ecologie Les Verts), particulière-
ment pour les commissions qui ont l’habitude d’y tenir 
leurs assemblées générales. C’est par exemple lors des 
premières journées d’été de 1986 à la Chapelle-des-Bois 
qu’est créée, autour de Solange Fernex, la « Commission 
femmes » des Verts. Cette même commission adopte, à 
l’initiative d’Andrée Buchmann, lors des journées d’été de 
St Front en 1988, une motion qui conduira à l’inscription 
du principe de la « parité » pour les instances internes et 
les candidatures aux élections dans les statuts des Verts 
en 1989 (voir: Laure Bereni, Les mobilisations pour la pa-
rité politique en France, thèse de science politique, 1997). 
Ces journées, ce sont aussi celles d’un mouvement po-
litique qui souhaite en faire un moment marquant de 
l’actualité au sortir de la torpeur estivale. Ainsi, pour les 
10 ans des JDE en 1996 l’édition de Sanguinet dans les 
Landes, avec sa plénière réunissant autour des écolo-
gistes les leaders du PS et du PCF, Lionel Jospin et Robert 
Hue, fait partie des étapes importantes de la constitution 
de ce qui allait devenir la gauche plurielle. En 2008, à 
Toulouse, alors que François Hollande fait partie des in-
vités de marque, c’est le lancement du mouvement Eu-
rope-Ecologie qui permet de faire des JDE un événement 
qui compte parmi les rendez-vous de la rentrée politique. 

CAPSULE
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SAUREZ-VOUS LES RECONNAITRE ?
#JDE #2012 #POITIERS

Il y a cinq ans, lors des JDE de Poitiers, les militants étaient invités à venir se faire prendre en photo avec une 
cagoule dans le cadre d’une opération de soutien au groupe russe Pussy Riot. Saurez-vous reconnaître ces figures 
du mouvement écologiste encagoulées pour la cause ? 
Suspects potentiels : Yannick Jadot, Sergio Coronado, Cécile Duflot, Yves Cochet, Philippe Meirieu, Sandrine Belier, 
David Cormand, Sandrine Rousseau, Elise Lowy. Réponses en images au dos.

Par Guy PHILIPPON, 
89 ans, ancien secrétaire du groupe local Paris 20e 
« Depuis un paquet d’années, entre militantEs du 20e 
présentEs aux JDE, nous nous réunissons dans un coin 
ombragé pour signer ensemble une centaine de cartes 
postales qui sont envoyées aux adhérentEs qui ne sont 
pas venuEs. Ce geste amical, qui pèse sur notre trésorerie, 
est fort apprécié des récipiendaires. Nous avons à peine 
le temps de boire un coup ou de grignoter des amuse-
gueules car cette série de signatures prend beaucoup 
de temps, et d’organisation. Mais cela soude le groupe 
et l’ambiance est sérieuse mais décontractée. Et puis, 
c’est une petite contribution pour sauver la Poste face à 
Internet ! »

Parole de militant: le rite des Jde des adhé-
rentes de Paris 20e

Ci-contre à gauche: une militante 
du groupe local paris 20e lors des 
JDE de Countances en 2006.  

Ci-dessous: le groupe local aux 
JDE de Bordeaux en 2014.

(suite au dos...)
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de l’Ecologie Politique 
en hommage à Verts 
contact à l’occasion des 
30 ans des Journées 
d’été des écologistes. 



AVEZ-VOUS SU LES RECONNAITRE ?
#JDE #2012 #POITIERS

Réponses, de gauche à droite : Sandrine Rousseau, Yannick Jadot, Philippe Meirieu, Yves Cochet, Cécile Duflot.

Photos en Creative Commons : Atelier du nomanSland - Sophie Clothilde, sauf Ph.Meirieu: JS Herpin. 
Retrouvez les portraits #FreePussyRiot des JDE-2011 sur free-pussy-riot-eelv-blog.tumblr.com 

Aux JDE, que ce soit lors des ateliers, forums, plénières, 
lors des réunions planifiées autour des commissions, ou 
des réunions impromptues autour de la buvette ; on se ren-
contre, on se confronte, on apprend, on s’informe, on dis-
cute, on échange, on débat, on s’alpague, on s’enrichit mu-
tuellement, on co-construit, parfois on se scinde, parfois 
on s’agglomère, parfois on s’accorde sur ses actes, d’autres 
fois on acte ses désaccords, on vient rendre des comptes 
ou en réclamer, parfois certain-e-s viennent vendre des 
livres et il arrive que certain-e-s les achètent, parfois on 
tente d’utopiser les réalistes, d’autres fois on tente de ré-
former les idéalistes, mais toujours et surtout, on continue 
la lutte. Car parcourir l’histoire des JDE c’est aussi revisi-
ter les combats qui ont structuré le mouvement écologiste 
depuis 30 ans. En 1991, lors de l’édition de Saumure, les 
jidéistes organisent un grand rassemblement contre le 
retraitement des déchets nucléaires. Deux ans plus tard, 
à Macon, le point d’orgue des JDE n’est autre qu’une ma-
nifestation contre le projet de canal Rhin-Rhône. Lorsque 
Jacques Chirac, nouvellement élu à la fonction suprême 
en 1995, relance les tests de l’armement atomique fran-
çais dans le Pacifique, les jidéistes qui se sont réuni-e-s 
en terre pietrasantaise à Mèze dans l’Hérault, défilent en 
brandissant une grande banderole noire sur laquelle se 
détachent en lettres blanches « Avec Les Verts NON aux es-
sais nucléaires ». Lors de la première édition Toulousaine 
des JDE - celle de 2004 - les militant-e-s organisent une 
descente dans un hypermarché où ils apposent sur toute 
une série de produits des étiquettes « Ce produit contient 
des OGM ! – Les Verts pour une planète sans OGM ». 
Avec l’édition 2006 à Coutances dans cette « presqu’île au 
nucléaire » qu’est le Cotentin, les militant-e-s donnent à 
voir leur présence par un « die-in » en centre-ville pour 
protester contre l’EPR de Flamanville. De l’édition de Cler-
mont-Ferrand en 2011, on retient dans la même veine, 
entre autre, le double mariage gay organisé par les Jeunes 
Écolos - et bien entendu célébré par Noël Mamère – pour 
dénoncer l’interdiction du mariage entre personnes du 
même sexe.  
Au final, à l’heure du 30e anniversaire, ce qui fait la force 
des JDE, c’est qu’elles opèrent sous le sceau de la convivia-

lité, et l’éclectisme de ces journées doit beaucoup à l’at-
tachement de toutes et tous à l’entrain festif. Les soirées 
décontractées comptent autant que les ateliers studieux 
de la journée. Les comptes rendus de mandat sont d’au-
tant plus appréciés que l’on sait que l’on peut partager un 
verre avec l’élu-e à la buvette par la suite. Quand le parti 
fête ses 30 ans pendant les JDE de Bordeaux en 2014, l’as-
sistance écoute avec attention la plénière à laquelle ont été 
convié-e-s les anciens secrétaires nationaux-ales du mou-
vement. Mais ce que les militant-e-s racontent en rentrant 
chez eux, ce sont les blagues du « Cochet Comedy Club » et 
les résultats des « Castors d’or ». De la même manière, les 
JDE ce sont des moments de vie qui vont parfois au-delà 
de la simple sphère militante ; on en tient pour preuve les 
demandes de mariage qui ont émaillés les différentes édi-
tions, qu’elles soient formulées directement au micro ou 
de manière plus discrète par l’entremise d’une petite an-
nonce dans un quotidien national de gauche. On ne s’éten-
dra pas non plus sur ces familles d’adhérent-e-s étalées sur 
trois générations (grands-parents, enfants, petits-enfants) 
pour lesquelles les JDE constituent le principal point de 
rendez-vous familial estival. 
On le voit l’histoire des Journées d’été des écologistes est 
riche et mérite d’être encore explorée. Pour vous donner 
envie de la (re)découvrir et pour faire vivre la mémoire 
du mouvement écologiste, la Fondation de l’Ecologie Poli-
tique a décidé de réaliser cette publication de célébration 
du 30e anniversaire des JDE sous la forme d’un hommage 
à Vert contact qui fut dès 1987 la publication papier heb-
domadaire des Verts. Par ailleurs cette publication s’ac-
compagne de deux fac-similés. D’abord le premier Vert 
contact ayant publié un compte rendu de JDE (le n°121 du 
2 septembre 1989 qui revient sur les 4e journées d’été qui 
se tenaient à Sophia-Antipolis, Valbonne). Ensuite, le tout 
premier numéro du premier journal des jeunes écologistes 
d’Ecolo-J, sobrement intitulé La Vache Folle, publié à l’occa-
sion des journées d’été de St-Malo en 1994 et dont on se 
félicite que l’article de politique fiction en page trois ne se 
soit toujours pas révélé prémonitoire puisqu’il était titré : 
« Les journées d’été n’auront pas lieu ». 

les Jde, 30 ans que ça dure ! (suite...)

PETIT OURS VERT
Publié par la Fondation de l’Ecologie Politique, 33 rue de la 
Colonie, 75013 Paris. 
Directeur de la publication: Benoit Monange
Recherche archives: Amandine Payement
Rédacteurs: Benoit Monange, Matthias Ollivier & Amandine 
Payement
Remerciements: Yves Cochet, Vincent Madeline, Guy 
Philippon, Serge Rivret, Julien Sage... 
Deux fac-similés inclus:
- Vert contact, numéro 121 du 2 septembre 1989
- La Vache Folle, août 1994, numéroté «-7»
Imprimé sur papier recyclé.

CAPSULE
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2011 est une édition spéciale des JDE puisqu’elle 
marque le lancement de l’#Ecolocamp, une sorte 
de JDE off, organisé par les #Ecologeek et centré 
sur les questions numériques et la militance écolo 
en ligne.  
Grace à la Fondation, les premiers tweets de 
l’#Ecolocamp sont archivés et, bien qu’absconds 
pourront peut-être un jour être déchiffrés par un 
spécialiste. Exemple : 

CAPSULE
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CAPSULE
#JDE #1993 #MACON

Manifestation 
contre le canal 

Rhin-Rhône
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CAPSULE
#JDE #1992 #ST-NAZAIRE

Concert de l’Homme 
Debout... à l’accordéon.  
Antoine Waechter aux 
JDE de St-Nazaire

©Fonds d’archives EELV-Fondation de 

l’Ecologie Politique

CAPSULE
#JDE #1995 #MÈZE

« Avec Les Verts 
NON aux essais 

nucléaires »

©Fonds d’archives EELV-Fonda-
tion de l’Ecologie Politique

La «Marseillaise 
verte» 

©Extrait du Canard 
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CAPSULE
#JDE #2006 #COUTANCES

CAPSULE
#JDE #1992 #SAINT-NAZAIRE

«Die-in» contre 
l’EPR
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CAPSULE
#JDE #1998 #LAMOURA

Dany Cohn-Bendit et 
Dominique Voynet aux 

JDE de Lamoura
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